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Une culture alternative aux 
féveroles et pois

En fonction des secteurs et des 
terroirs, ces dernières années 

voient la culture des protéagineux 
tels que la féverole ou le pois 

protéagineux se compliquer. Les 
maladies et ravageurs commencent 

en effet à être nombreux sur ces 
cultures endémiques du centre, 

nord et est de la France. Au fil des 
années, d’autres légumineuses ont 
donc fait leur apparition dans les 
systèmes de cultures : lentilles, 

lupin, pois chiche, et soja.
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LA CULTURE DU SOJA
Aujourd’hui, le marché soja de Fermes Bio est essentiellement tourné vers l’alimentation du bétail. L’origine France étant un
critère demandé par de nombreux clients, la production de graines bio françaises n’est pas assez importante pour satisfaire la
demande globale. La culture a donc de beaux jours devant elle. Le soja C2 est également très recherché, avec un prix qui reste
assez proche de celui du soja bio. Intéressant pour les producteurs en conversion.

Le soja a de nombreux avantages, notamment agronomiques : c’est une culture d’été qui
permet de diversifier les rotations. Encore peu produite dans certaines régions, elle n’a
pas de ravageurs et les maladies sont rares. Enfin, bien inoculée, c’est une légumineuse
qui va faire office de relais azoté dans la rotation. Côté débouché, la graine de soja est
l’une des graines les plus riches en protéine. Elle est donc très intéressante dans
l’alimentation du bétail. Le seul inconvénient est le suivant : la graine doit être retravaillée
pour être bien valorisée par les animaux. En effet, elle contient des facteurs
antinutritionnels, ou FAT, qui empêchent la protéine d’être bien ingérée en l’état. Ces FAT
sont plus impactant pour les monogastriques que les ruminants.

3 TECHNIQUES DE VALORISATION DES GRAINES DANS LES RATIONS :
• le toastage, technique de chauffage qui rend les protéines disponibles.
• l’extrusion où les grains sont broyés, chauffés et comprimés sans extraction d’huile.
• le tourteau, équivalent à un grain extrudé pressé pour en extraire l’huile.

CRITERES ALIMENTATION HUMAINE :
La filière alimentation humaine est existante, et Fermes Bio a pour objectif d’y répondre.
Cependant, le cahier des charges est très exigeant. Voici les critères recherchés :
• des variétés au hile clair.
• absence de tâches sur les grains récoltés, afin de garantir la blancheur du futur produit
transformé.
• une graine au goût très neutre (attention aux conditions de stockage).
• une très haute teneur en protéines (42-44%).

PLACE DANS LA ROTATION :
A mettre en milieu de rotation, en tant que relai azoté. Il restitue entre 10 et 20 unités
pour la culture suivante. Il est possible de faire un soja sur soja si la pression en
adventices n’est pas trop importante. Le soja n’est pas sensible à l’Aphanomyces, à la
différence des pois et des lentilles.
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TRAVAIL DU SOL :
Il doit être suffisamment profond pour lui permettre un bon enracinement (15 cm). En
surface, il faudra veiller à garder un lit de semence fin pour obtenir une levée
homogène. Essayer au maximum de conserver la fraicheur du sol.

TYPE DE SOL :
Privilégier les sols à bonne réserve hydrique : le soja est très exigeant en eau et est
sensible à la sécheresse. Les sols avec beaucoup de calcaire actif (craies) sont à éviter.

INOCULATION :
Elle est indispensable pour le développement des nodosités, mais facultative pour le
soja sur soja. Il existe plusieurs types d’inoculum et de souches de bactéries. Les
principaux types utilisés sont la tourbe sur micro granulés mis sur la ligne de semis avec
un semoir de précision équipé d’un micro-granulateur (NPPL) et la tourbe mélangée à
un additif liquide pour offrir un peu de souplesse entre l’inoculation et le semis(6 à 48
h) (NPPL Force 48).

DATE, DENSITÉ ET PROFONDEUR DE SEMIS :
Semer fin avril à mi-mai sur sol réchauffé (>10°C). Profondeur : 2 à 5 cm. Densité : de
50 à 65 gr/m² au semoir mono graine, selon la réserve hydrique. Viser 70 à 80 gr/m²
pour un semis en plein. Le semis au mono graine est conseillé, il sera plus régulier.
L’écartement varie de 35 à 60 cm selon le semoir.

DÉSHERBAGE :
Le soja est une culture qui se prête bien au désherbage mécanique. Seul le stade crosse
(lorsqu’il lève) est un stade vraiment critique où il ne faut pas intervenir. Evidemment, il
est déconseillé de biner le soja avant que celui-ci compte au moins une feuille vraie.
Enfin, les outils de désherbage mécanique en plein (herse étrille et houe rotative) sont
à limiter lorsque la culture est trop grande, au risque de la fragiliser avec les passages
de roue. De plus, à ce stade, la plante sera couvrante et s’il y a des adventices, elles
seront sûrement trop développées.

LES VARIETES
Les critères à ne pas négliger dans le 

choix de la variété : 
- l’adaptabilité au terroir, et donc la 

précocité (00, 000, voire TTP)
- la récoltabilité traduite par la tenue 

de tige et la hauteur d’insertion de 
la première gousse - la rusticité 

notamment vis-à-vis des maladies 
- les critères de productivité et de 

qualité, notamment la teneur en 
protéines, importante en 

alimentation animale comme 
humaine 

• TTP : Awol01… • 000 : Merlin/OAC 
Erin/Abelina …• 000/00 : Herta PZO • 

00 : ES Mentor…

POINTS DE VIGILANCE POUR LA 
RÉCOLTE : 

En fin de cycle, le soja jaunit et se 
défolie naturellement. La récolte 

intervient lorsque les graines tintent 
dans les gousses, soit à partir de mi à 

fin septembre. Récolter dès que 
possible, car les fenêtres 

d’intervention se font de plus en plus 
rares avec l’avancée de l’arrière-

saison et la qualité des graines risque 
de diminuer. Il peut être intéressant 

d’utiliser une coupe flexible pour 
aller chercher les gousses les plus 

basses en sol mal nivelé. La récolte 
peut être déclenchée à 15% 

d’humidité, voire plus si l’on dispose 
d’un moyen de séchage. Pour une 

conservation optimale et une 
utilisation en alimentation animale, 

on sèchera la récolte jusqu’à 
atteindre 13%.

Le fauchage andainage n’a pas 
réellement d’intérêt en soja. Le soja 
est assez sensible à l’égrenage, et il 

sèche aussi bien sur pied qu’en 
andains. 

Du soja, même sur les Hauts de 
France ? 

L’évolution variétale avec les variétés 
TTP et 000 rend désormais cette 

culture possible, même sur les HDF. 
On l’a vu en 2021, année froide, ou 
pourtant tous les sojas ont pu être 

récoltés sur les Hauts de France.  
Le facteur limitant, bien plus que le 
déficit de température, est le déficit 

en eau. Les années humides sont 
favorables au soja. L’irrigation est un 
réel plus pour ceux qui en disposent.
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